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Yakoutie Nord 
(République Sakha) 

z Cet immensité glacée est habitée par de 
petites communautés faisant partie des « Peuples 
du Nord ». Ces gens sont des pécheurs, des 
chasseurs, des éleveurs de rennes. Ils vivent 
en harmonie complète avec leur environnement 
depuis des siècles. Leur connaissance et le respect 
qu’ils ont pour la nature leur a donné la force de 
survivre dans cet environnement extrême.

Cette région apparemment inhospitalière est 
le meilleur congélateur naturel du monde. 
Les températures descendent jusqu’à − 60° C 
en hiver pendant la longue nuit polaire.

Ces conditions particulières ont permis la 
conservation d’une bonne partie de la vie sur 
terre depuis 50 000 ans. C’est ainsi que l’on peut 
retrouver des animaux qui semblent être mort un 
mois auparavant. C’est de cette région que nous 
parviennent depuis deux siècles les plus beaux et 
les plus intéressants spécimens de mammouths 
de cette époque. C’est dans le Nord de cette région 
au delà du village Yukagir que Yuka a été retrouvé 
par une équipe de chasseurs. 

| Un immense territoire 
aux limites de l’océan Arctique, 
– des conditions de vies extrêmes –.
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z Vassily Gorokhov avait découvert 
et protégé Yuka quelques mois 
auparavant. Le temps était venu de 
ramener Yuka à la civilisation pour 
être étudié par les scientifiques 

Trois passionnés, B. Buigues, 
V. Gorokhov, V. Potapov relèvent 
le challenge d’aller rechercher en 
motoneige Yuka aux confins de 
l’Océan Arctique en novembre 2011.

Pas de routes, pas de chemin de 
fer, pas de bateau pour rejoindre le 
Lac Bustakh à 2 500 Km au Nord de 
Yakutsk. Il fallait avoir le courage de 
partir en motoneige au moment où 
les rivières regèlent mais au moment 
aussi où l’hiver arrive avec des 
températures inhumaines. 
Bien sûr les premiers jours à raison 
de 8-9 heures de motoneige sont 
très inconfortables mais petit à petit 
l’équipe s’acclimate et au bout de 
10 jours ils arrivent au Nord de 
la Yakutie. Grâce à la connaissance de 
terrain et à l’expérience 
de Gorokhov 
l’expédition, 
retardée par 
3 jours de 
tempête 
arriva à bon 
port.

Vassily Gorokhov, chef de la communauté Yukagir, est chasseur de 
mammouth depuis 20 ans. Il a découvert et mis à la disposition 

des scientifiques le célèbre Yukagir Mammouth. Son nouvel objectif 
était de trouver un homme préhistorique. Yuka aura été sa dernière 

découverte qui le rapproche de cet objectif. 

En été 2011, Pak Ling Kam, chinois,  
a rejoint l’équipe scientifique exploratoire 
à Bustakh. Il a été d’un des premiers 
à avoir vu et touché Yuka.

| Le temps était 
venu de ramener 
Yuka à la civilisation

Une expédition 
   pour sauver Yuka
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Yuka objet de rituels 
     chamaniques hier 
et aujourd’hui ?
z Trois passionnés, Nous savons peu 
de choses sur la vie des hommes 
qui vivaient dans les hautes latitudes 
il y 34 300 ans. Yuka va amener un 
éclairage nouveau sur notre histoire 
ancienne. il est clair que le dépeçage 
de l’animal ne correspond pas à une 
technique de boucher. Les hommes 
ont peut être récupéré viande pour 
la consommer mais 
pourquoi ont t-ils 
gardé à coté de 
la carcasse les 
gros os et le 
crâne.

La découpe sur le flan droit de 
l’animal indique qu’il y avait un soucis 
esthétique. Alors est-ce Yuka a fait 
l’objet d’un rituel chamanisme 
il y a 34 300 ans ?

Rien n’est sûr pour le moment 
mais les chamans de Yakutie ont 
tenu à venir faire une cérémonie 

pour chasser les mauvais 
esprits avant les travaux 
scientifiques. 

Une chose est sûre c’est que les hommes chassaient 
le mammouth depuis longtemps. Un jeune mammouth 

devait être plus facile à tuer qu’un adulte. 

Fiche technique Yuka
Mammuthus Primigenius 
(Blumenbach 1799) 
• �Sexe : Femelle. 
• �Âge au moment 

de la mort : 6-9 ans. 
• �Mort il y 34 300 ans, 

datation au C14
• �Dimensions : 210 cm 

de longueur et 167 cm 
au garrot

• �Squelette complet 
sans les vertèbres

• �Robe de polis et laine 
allant de la couleur 
blonde à rouge.
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Les détails troublants… 
  …qui posent de 
          nouvelles question
z C’est à travers l’étude des détails 
que allons comprendre ce qui est 
arrivé à ce jeune mammouth. 
Les premières questions que 
nous nous posons est de déterminer 
l’état de santé avant la mort. 
Puis nous nous intéresserons de 
savoir comment l’animal est mort. 
À ce stade c’est une approche plutôt 
médico légale que scientifique pure 
qui est effectuée. 

Yuka semble en bonne santé 
au moment de sa mort. Cela 
implique qu’il est mort de manière 
accidentelle. Dans ce cas quel 
accident ? Naturel, causé par un 
prédateur ou victime de la chasse ? 

Quelque fois après plusieurs 
millénaires il est difficile de trouver 

des preuves mais la bonne 
conservation de Yuka permet de 

faire avancer certaines pistes.

L’étude de ces détails à 
troublé les scientifiques 

car des traces 
de fauves sont 

clairement visibles 
sur les membre 

arrières de l’animal.

Les traces de coupes 
sur la tête de fémur indiquent  

que les hommes ont voulu 
simplement désolidariser 

le pelvis du fémur. 

Le pelvis était librement 
déposé à côté de la carcasse. 
Il n’y a pas d’organes attachés 

simplement des tissus 
musculaires qui ont séché. 

L’observation de 
ses molaires indique 

que son âge était de 6-9 ans 
au moment de sa mort.

Yuka avait perdu 
ses défenses de lait 

et ses défenses permanentes 
n’étaient pas encore visible.

La queue complète 
de l’animal permet 

de comprendre comment 
fonctionnait le clapet anal. 
(pour se protéger du froid)

Extraction de la défense. 
Une opération délicate 

qui va permettre de 
reconstruire la vie 

de l’animal jusqu’à sa mort. 
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  Yuka ou les malheurs 
d’un jeune mammouth 
    pris entre les hommes et les fauves.

z La découverte troublante qui a été 
faites dès les premières observations 
est que Yuka a été attaqué par un 
fauve probablement un lion des 
cavernes avant d’être récupéré par 
les hommes. 

Est ce que le fauve a tué le jeune 
mammouth? Si oui pourquoi ne 
trouvent -on pas de traces ailleurs 
que sur les membres arrière. 

Est que le fauve a été dérangé par 
les hommes et n’a pas eu le temps 
« d’y gouter ». Pourquoi les hommes 
ont effectué un traitement rituel du 
dépeçage. 

Les organes de l’animal ont été 
extraits à travers une large coupure 
dorsale qui par du bas du cou 
jusqu’au milieu du dos.

Les gros os ont été conservé et mis 
à côté de l’animal. Le crâne aussi 
était désolidarisé du squelette, mais 
il est complet et il était rangé 
à coté de la carcasse. 

Le plus étalonnant est tout de même 
la découpe en forme de marguerite 
qui a été faite sur le flan de l’animal. 
La technique de découpe de ce 
« napperon » est différente de la 
technique de la coupe dorsale. Cela 
avait il y signification particulière?

Les études sur Yuka ne font que 
commencer les scientifiques ont 
encore beaucoup d’analyses à 
effectuer avant de nous proposer un 
scénario réaliste des conditions de 
vie et de mort de Yuka. 
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   Les hommes et le 
mammouth : l’ivoire

z …une tradition millénaire. Au coeur de 
la toundra, on ne trouve ni bois,ni pierre, 
ni métal. Avec les morceaux d’ivoire 
de mammouth qu’ils découvrent ça et 
là au hasard de leurs déplacements. 
Ils vendent aussi les défenses d’ivoire 
des mammouths à des négociants qui 
les expédient dans le monde entier, 
articulièrement en Extrême-Orient.

Les Chinois sont extrêmement friands 
de cette matière précieuse qu’ils 
transforment en bijoux et sculptures. 
Certains collectionneurs sont prêts à 
payer très cher pour cette version fossile 
de l’ivoire d’éléphant. Or les nomades 
sont pauvres. Le produit de la vente 
leur permet simplement de se procurer 
les denrées coûteuses qui leur sont 
devenues indispensables (cartouches 
pour la chasse, motoneiges, essence, 
sucre, etc.). La génération des anciens 
se méfie du marché de l’ivoire. Ceux 
qui luttent pour protéger leur culture 
refusent de se laisser influencer 
par la société de consommation. 

| Un immense 
territoire aux 
limites de l’océan 
Arctique… 

Les nomades façonnent des objets 
de la vie courante : pièces d’attelage, 
objets domestiques(calendriers, 
petites cuillères, louches), boucles 
de ceinture, manches de couteau 
ou boutons de vêtement.
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z Chevaux, élans, bisons, loups, 
chevaux… des dizaines d’animaux 
de la faune préhistorique ont été 
découverts grâce au programme 
Mammuthus, sur ces mêmes terres 
boréales où vivaient les mammouths 
il y a des millénaires. Bien d’autres 
encore attendent dans le permafrost. 
Certains de leurs descendants vivent 
encore aujourd’hui sur ces mêmes 
terres comme le bœuf musqué ou 
le renne. Ils se sont parfaitement 
adaptés aux changements climatiques 
importants et ont pu se reproduire au 
cours des millénaires. 

• Élan bébé de 8 865 ans retrouvé 
par un éleveur de rennes dans le nord 
de la Yakoutie, tout près de l’océan 
Arctique. L’élan contemporain du 
mammouth, est arrivé en Europe de 
l’est il y a environ 800 000 ans, et 
après avoir survécu à trois glaciations il 

a été presque entièrement exterminé 
par l’homme qui le chassait pour sa 
viande.

• Rhinocéros laineux de Cherskyi, une 
femelle de 39 000 ans, découvert 
par des chercheurs d’or dans une 
mine près de Cherskyi Les rhinocéros 
laineux sont arrivés il y a 500 000 ans 
et étaient très nombreux pendant l’ère 
glaciaire. Ils se sont éteints en Sibérie 
occidentale vers 10 000 avant notre 
ère. Pourvus d’une épaisse toison 
laineuse qui les protégeait du froid, ils 
vivaient dans les steppes de l’Eurasie, 
de l’Espagne jusqu’en Mongolie et du 
sud de l’Angleterre jusqu’à la Sibérie. 
Ils mesuraient presque 2 mètres de 
hauteur au garrot et jusqu’à 3,5 mètres 
de long, pour un poids de 2 à 3 tonnes. 
Leur tête mesurait près d’un mètre, 
et était dotée de deux cornes, la plus 
grande pouvant faire jusqu’à 1,30 m. 

Rhino – 32 000 ans

Chien – 13 000 ans

   Bison 
– 29 000 ans

     Élan 
– 9 000 ans

• Cheval de Batagaï mort il y a 
14 000 ans. C’est l’animal fétiche de 
la culture Yakoute. Il est très résistant 
au froid (jusqu’à -70°C). Il y avait 
plusieurs espèce de chevaux pendant 
la période glaciaire, une seule a 
survécue, le cheval de Przewalskii qui 
a été réintroduit en Mongolie. 

• Le bison adulte découvert dans la 
région de Yukagir est une femelle de 
300 kg et d’1,60 m au garrot. C’est 
un spécimen absolument complet 
avec tous ses organes. la datation 
au C14 et les analyses génétiques 
sont en cours. Le bison des steppes 
préhistorique était plus grand et plus 
massif que le bison actuel. Ses cornes 
étaient longues, avec parfois plus 
d’1,50 m d’envergure, et dirigées vers 
le haut. Il est l’un des animaux les plus 
représentés dans les grottes par les 
hommes préhistoriques. Il s’est éteint 
il y a environ 10 000 ans. 

• Le chien, un spécimen très 
intéressant qui est en cours d’étude, 
il est mort il y a 11 000 ans. Il sera 
très important de comprendre si 
ce chien était sauvage ou bien s’il 
était déjà domestiqué par l’homme 
préhistorique. Il y a très peu de 
fossile de petits carnivores qui ont été 
retrouvé à ce jour. 

Les survivants 
• Le renne, qu’on appelle caribou 
au Canada, a connu le mammouth 
mais a su s’adapter aux changements 
climatiques au cours des millénaires. 
Ses sabots très larges tels des 
raquettes, lui permettent de se 
déplacer sur la neige sans trop 
s’enfoncer et de gratter le sol pour 
trouver son lichen favori, des herbes 
ou des écorces.

• Le boeuf musqué vivait aussi 
auprès des hommes préhistoriques 
en Europe et en Asie. Depuis 10 000 
ans on ne le rencontre plus que dans 
les régions arctiques et au Canada.Il a 
été réintroduit en Sibérie il y a 30 ans 
et il s’adapte correctement. 

Cheval – 14 000 ans

L’âge de glace
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Les bébés mammouths
   découverts à ce jours

Dima 
z Découvert en juin 1977 dans une 
mine d’or exploitée dans la région de 
Magadan. Sur le Kirgilyakh un affluent 
de la rivière Berelekh. Baptisé Dima, ce 
jeune spécimen est un mâle âgé de 6-7 
mois qui pesait 61 kg au moment de sa 
découverte et qui mesure 90 cm 
de haut pour 110 de Long. 
Les premières études ont montré qu’il 
n’était pas en très bonne santé au 
moment de sa mort, c’est peut être 
son état de faiblesse général qui lui 
a été fatal dans l’accident car il 
est vraisemblablement mort 
en chutant dans un terrain 
marécageux il y a à peu près 
39 000 ans. Il est conservé 
en permanence à l’Institut 
de Zoologie de 
Saintt-Petersbourg. 

Lyuba
z Printemps 2007, dans les glaces de 
la Sibérie. Yuri Khudi, un des derniers 
éleveurs de rennes Nenets, petit peuple 
du Nord de la Péninsule du Yamal, 
aperçoit au loin un bébé mammouth 
congelé. Parfaitement conservée dans 
son tombeau glacé depuis 42 000 ans, 
Lyuba – « amour » en Russe – attendait 
qu’on vienne à elle pour révéler tous 
ses secrets. Lyuba est un tout jeune 
mammouth. Une femelle de 1 mois, de 
la taille d’un gros chien, qui aurait du 
devenir un mastodonte de 3 tonnes et 
de 3m de long doté d’énormes défenses 
recourbées. Mais le destin en a décidé 
autrement. Endormie dans la glace 
pendant une éternité et retrouvée par les 
hommes au XXIème siècle, elle semble 
sourire de son aventure. Petite, fragile et 
si tendre, Lyuba est un miracle.

Masha
z Le premier bébé mammouth du Yamal 
(Masha) a été trouvé en septembre 
1988 dans la partie centrale de la 
péninsule de Yamal. Le corps était 
resté sur une petite plage durant 
tout l’été, ce qui l’a fortement 
endommagéeureusement au 
moment de l’arrivée de l’expédition 

il était presque complet (sans 
trompe ni queue) et transporté jusqu’à 
Leningrad. Le nom de Masha, lui a été 
donné en hommage à la fille ainée du 
leader de l’expédition Alexei Tikhonov. 
Plus tard, le corps a été momifié au 
Japon à l’aide de différents produits 
chimiques et est maintenant exposé au 
Musée zoologique de Saint-Pétersbourg. 
Masha est mort il y a environ 38 000 ans 
BP et son âge était de 2-3 mois.

Khoma
z Découvert en octobre 2008 par Igor 

Lebedev, Yakoute, lors d’une partie de 
chasse, il aperçut le sommet du crâne 
et des vertèbres mangés par un renard 

polaire. Il recouvre le Mammouthion d’eau 
pour qu’il soit protégé d’une couche de 
glace. En mai 2009, le Professeur Lazarev 
et son équipe se rendent sur place pour 
le dégager. C’est à 2000 km au nord 
de Yakutsk, près de l’océan, à 10 m au 
dessus de la rivière Khroma, que furent 
exhumés les 300 Kg du squelette avec 
son permafrost. Pratiquement entier (la 
trompe elle aussi a été mangée) et ayant 
subi de forts traumatismes post-mortem et 
pré-mortem, il possède une allure allongée, 
étirée, qui, avec ses pattes très courtes, 
lui confèrent une morphologie toute 
particulière et unique. Ses organes internes 
semblent conservés et feront l’objet de 
la seconde partie de l’étude de Kroma, 
la première partie venant d’être réalisée 
à Yakoutsk. Un scanner du squelette 
est nécessaire afin de comprendre les 
différents traumatismes subits et la cause 
de sa mort alors qu’il était âgé d’environ 
un an.Une datation au carbone 14 n’a pas 
abouti, Khroma est en dehors des limites 
de cette méthode de datation. Une autre 
méthode sera employée en France. 
Il demeure le plus ancien bébé Mammouth 
décovert à ce jour.

Après Dima, Masha, Abyi, Iomyakon, Lyuba, 
c’est le sixième bébé Mammouth congelé 
et le troisième de Yakoutie.

>

>

>
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Objectifs : Sauver et 
préserver les archives 
de la période glaciaire

z L’étude de ce patrimoine 
rare et fragile est une clé pour 
comprendre l’histoire de notre 
planète. Décrypter les fossiles, 
c’est aussi chercher à répondre 
aux plus grandes questions des 
Sciences de l’Environnement : 
changement climatique, 
déséquilibre de la biodiversité, 
évolution des écosystèmes, 
mécanismes d’adaptation 
du vivant…

Mammouths, rhinocéros, chevaux, 
loups et bien d’autres spécimens 
de la faune du Pléistocène 
reposent dans le sous-sol gelé 
des terres boréales. Le froid 
extrême et la qualité du sous-
sol de la toundra maintiennent 
les fossiles dans un état de 
conservation exceptionnel. 
Ces conditions n’existent nulle 
part ailleurs qu’en Sibérie. 
Mais l’accès à ces territoires isolés 
requiert savoir-faire et expérience.

Les fossiles sont menacés. 
Sous la pression de l’activité 
humaine et du réchauffement 
climatique, les équilibres naturels 
de la toundra sont perturbés. 
L’allongement de la période d’été 
accélère la fonte du permafrost, 
laissant des vestiges pluri-
millénaires se désintégrer 
à l’air libre ou bien entrainés 
par l’érosion au fond des lacs 
et des rivières.

 Mammuthus Expedition, 
International Mammoth Committee 

dirigés par Bernard Buigues 
et Vladimir Potapov développent 
depuis 15 années un programme 

de sauvetage ambitieux.

Mammuthus Expedition, est un 
programme d’exploration dédié 

à la découverte et à la sauvegarde 
de fossiles conservés depuis des 

dizaines de milliers d’années 
dans le permafrost sibérien. 



Extrait du journal de voyage 
de PAK Ling Kam

z « Au milieu de l’immensité 
de la Toundra, dissimulé de la 
curiosité des indiscrets, dans 
une grotte creusée dans 
le permafrost, je me suis 
approché avec appréhension, 
émotion et émerveillement 
de YUKA. Dans cette grotte 
de glace, je frissonnais, 
j’avais alors la sensation de 
revenir 30 000 ans en arrière. 
Dans mon cœur j’éprouvais 
l’orgueil d’être devant 
YUKA, sujet de recherches 
scientifiques à venir.

19 aout 2011
Depuis 3 semaines nous 
attendions des conditions 
météorologiques favorables 
pour pouvoir retourner à 
Yakoutsk, pour cela il nous 
fallait naviguer sur l’océan 
Arctique dans de frêles 
embarcations. Profitant d’une 
accalmie de quelques heures 
nous avions quitté le lac de 
Bustakh . Après 3 jours de 
marches, de navigation, nous 
sommes arrivés à Nijneyansk 
situé au bord du fleuve 
Yana. Près de carcasses de 
bateaux et après le déjeuner, 

j’ai promis d’une manière 
péremptoire, dans un instant 
euphorique au Professeur 
Lazareff, à Vassilii Gorokhov 
et à Vladimir Potapov que je 
ferai connaitre à mes amis, 
mes compatriotes chinois, 
Yuka, le peuple Yukagir et la 
République de Sakha.

16 novembre 2013
Cette promesse insensée 
alors, grâce à Mediaphere 
et la détermination de ses 
responsables (Colette Shen 
et Bill Lin) est en train de 
s’accomplir avec vous tous qui 
venez à cette l’exposition. »

yuka
Le Mammouth junior

Contact : International Mammouth Committee • IMC@gmail.com
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